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NOTE BIBLIOGRAPHIQUE 

BERCUSON, David J et J. L. GRANATSTEIN, The Collins Dictionary of 
Canadian History. 1867 to the Present. Toronto, Collins Publishers, 1988. 
xvii-270 p. 22,95$ 

Ce petit dictionnaire historique veut offrir une introduction aux person­
nages, événements et institutions du Canada depuis 1867. En 250 pages et 
1 600 entrées, ce n'était pas facile d'autant que le public visé est très diversifié: 
enseignants, étudiants, journalistes et hommes d'affaires. Quoi retenir et quoi 
exclure? Le choix ne peut être que critiquable. Des membres du clergé, mais 
aucun article sur les confessions religieuses. Barbara Ann Scott, mais pas 
Germaine Guèvremont. Cité libre, mais pas Parti Pris. Claude Jutra, mais ni 
Arthur Buies, ni Claude-Henri Grignon. L'Institut canadien, mais pas la Société 
Saint-Jean-Baptiste. La notice sur Groulx soutient que ce dernier a fondé Y Ac­
tion française en 1920: erreur de fait et erreur de date. De Stephen B. Leacock, 
le lecteur apprend qu'il était un savant professeur, un humoriste de réputation 
internationale et un quasi raciste. S'il s'en tient là, il ignorera qu'il était aussi 
l'un des plus éminents défenseurs de l'impérialisme britannique au Canada: 
erreur d'omission. Un conseil aux étudiants: économisez vos sous et achetez 
Y Encyclopédie du Canada. 
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